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M. H. Bellieni a adresse au Moniteur l'interessant
recit ci-apres, qui demontre d'une facon serieuse combien
la Photographie orthochromatique est superieure dans la

plupart des cas ä la reproduction sur plaques ordinaires.

Monsieur Leon Vidal,
J'ai bien souvent entendu dire que les plaques ortho-

chroma liques, munies d'ecrans jaunes, ne donnaient pas de

resultats sensiblement differents des plaques ordinaires.
Comme je sais que vous etes l'apötre de l'orthochroma-

tisme j'ai pense qu'il vous interesserait de demontrer par
une preuve la superiority des preparations orthochroma-
tiques.

La preuve dont je vous envoie une copie vaut 100,000 fr.
puisque c'est par la Photographie et avec les plaques
orthochromatiques que Ton a pu conserver un document
dont la conservation etait tout au moins problematique.

Voici ce dont il s'agit :

Lors de la catastrophe de Bouzey, vivait dans un village
situe sous la digue d'un riche celibataire, M. Arnould,
dont lefermier, pere d'une nombreuse famille, etait devenu

l'ami, et que l'on etait habitue ä considerer dans le pays
comme devant etre l'heritier de son proprietaire.

Survient la rupture de la digue, qui detruit la maison
d'habitation du proprietaire, noie celui-ci et entraine au
loin ses papiers et toutes ses affaires precieuses.



/'hot. (/orreip.

(lulKOUts Suit I 1 I luilsOl \ t\t)



— 2<)b —

C'est alors le fermier survivant, reconnu de notoriete
publique l'heritier de M. Arnould, demanda a rentrer en
possession des biens de son bienfaiteur, d'oü proces des

heritiers directs.
L'affaire en etait la, lorsqu'on decouvrit dans la boue,

pas tres loin de l'habitation de M. Arnould, une masse de

papier informe, detrempee, dechiree, melee a de la terre,
dont quelques parcelles permirent de decouvrir que Ton
se trouvait en presence d'ecrits pouvant avoir une certaine
importance. On manda le fermier qui reunit les fragments
qu'il put trouver du dit papier; on les lava, on enleva la

terre, puis on rassembla tous ces lambeaux de papier,
reduits ä l'etat de bouillie et que le temps menacait de faire
disparaitre completement. L'on manda les photographes
du pays pour reproduire en toute hate ces precieux debris
rassembles et tenant ä peine tant ils etaient restes long-
temps dans l'eau et dans la boue.

Les photographes de l'endroit, malgre tous leurs efforts
et leurs nombreux essais, ne purent obtenir que le n° i,
que je vous envoie et qui etait bien la reproduction des

formes, mais sur laquelle on ne voyait aucune trace d'ecri-
ture, ce qui devait fatalement arriver, puisque le papier
dont la päte etait melangee de terre etait d'une couleur
jaunätre, pendant que l'encre, peu visible, etait de couleur
violette tres pale.

C'est alors que Ton vint me trouver et que la chose me
semblant interessante, je me suis amuse ä faire le cliche
n° 2, que je vous envoie en meme temps que cette lettre.

Comme vous le voyez, ce dernier est complet; il est fait
sur plaque orthochromatique, avec ecran jaune multi-
pliant la pose par i5.

Je vous joins meme un agrandissement tres fort d'une
partie du testament qui vient de faire gagner au fermier
son proces devant la cour. II l'avait perdu une premiere
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fois, le tribunal alleguant que le quantieme du mois man-
quait. Dans l'image nü 2 du testement, en effet, on ne voit
pas la premiere lettre du quantieme de la date : eile sort
tres visible « p » dans 1'agrandissement qui represente la

figure n° 3. Le « p » faisant bien preuve du mot premier,
dont les 6 lettres remplissent d'ailleurs exactement le vide
entre « le et aoüt ».

J'ai pense, Monsieur, que cette petite histoire pourrait
avoir pour vous quelque interet, et je vous autorise bien
volontiers a reproduire des epreuves pour les lecteurs de

votre journal.
Les cas dans lesquels il faut se servir de plaques ortho-

chromatiques et d'ecranssont extremement nombreux ; j'ai

pense que, par suite de la question d'argent qui s'attache a

rnon histoire, l'exemple serait frappant et deciderait peut-
etre quelques professionnels ä les utiliser ; cela leur evite-

rait les mecomptes que quelques-uns d'entre eux ont eus
dans la Photographie du testament en question, et cela dis-

penserait peut-etre ceux dont ce n'est pas le metier de leur
concurrence. Tout le monde, crovez-le bien, y trouverait
son compte.

Les epreuves jointes a cette lettre sont vraiment fort
interessantes et el les donnent une idee parfaite de l'inge-
niosite deployee par M. Bellieni dans la recherche de la

verite au sein d'une pareille bouillie.

H. BULI.ihni.

L. V.
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